
 

 

 

 

 

Classe de 6e1 
 

Objet : Projet pédagogique prenant appui sur le thème « Création poétique », dans le cadre 

de la séquence « Quelques grammes de poésie et le monde resplendit ». 
 

Enjeu : Pour fabriquer des univers avec les mots, avec leurs sons et leurs formes. « C’est 

somme toute une sorte de machine à fabriquer des poèmes, mais en nombre limité. »i 
 

Démarche :  
 

 Les élèves de 6e1 ont travaillé en français sur l’écriture poétique. Entre lecture et 

contemplation de tableaux impressionnistes, ils ont constaté que la poésie permettait d’avoir 

un autre regard sur le monde : la lune et son éventail argenté, un océan paresseux embêté par 

le vent, des champs de blé mauves… « Pourquoi pas ? » comme dit Raymond Queneau. 

 A leur tour de créer, de fabriquer de drôle d’univers en huit formes poétiquesii : 

- Le poème élastique : il s’allonge d’une syllabe à chaque vers, puis diminue… 

- Les chiffre : il célèbre la forme et la symbolique d’un chiffre. 

- Le lipogramme : une lettre a disparu ! 

- Le poème carré : quatre mots placés aux quatre coins du poème pour mieux les relier.  

- Le M +/- n : à partir du poème « Le Vent » iii, on remplace les noms, les verbes et les 

adjectifs du poème original selon un code : mot + x ou mot – x dans le dictionnaire. 

- Le monorime : un seul et même écho sonore en fin de vers. 

- Le poème typographique : on joue visuellement sur le sens de certains mots. 

- On continue d’apprendre à voir : on invente une suite au célèbre poème de Raymond 

Queneau, « Apprendre à voir ». 

Chaque type de poème a été écrit sur des rectangles de couleur, et les élèves ont élaboré 

une image à partir de ces rectangles en classe de sciences. Huit formes poétiques, huit 

couleurs, huit pixels pour créer et imaginer ! 

 

 

 
i Raymond Queneau, Cent mille milliards de poèmes, 1961 
ii Piochées dans Jouer avec les poètes de Jacques Charpentreau 
iii O.V. de L. MILOSZ, Les Éléments, in Poésies, tome 2, André Silvaire, 1989 
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